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INTRODUCTION 

Il est à la fois amusant, mais surtout décevant, de constater que, dans la majorité des ouvrages 

traitant de races canines, il manque dôune façon récurrente, faisant pourtant partie intégrante du 

patrimoine français : lôEpagneul de Saint-Usuge. Petit chien dôarr°t sp®cialiste du gibier dôeau et de 

la bécasse, celui-ci a bien failli disparaître après la seconde guerre mondiale. Le premier chapitre de 

cette thèse va tenter de lever le myst¯re sur les origines de ce petit ®pagneul bressan que lôon a 

longtemps considéré comme disparu. 

 

Mais cô®tait sans compter sur lôintervention du jeune abb® Billard, grand amoureux de chasse, qui, ¨ 

partir de 1947, entreprend avec ténacité la reconstruction de la race. Pendant des années, il va tenir 

rigoureusement un cahier dô®levage dans lequel il va noter lôensemble des croisements effectu®s 

ainsi que toutes les caractéristiques morphologiques des individus produits. Eliminant avec rigueur 

les tares, impuretés et imperfections, il réussira finalement à produire des animaux conformes au 

standard original de 1936. Le deuxième chapitre de la thèse est consacré à cette épopée singulière et 

émouvante qui aura duré près de trente trois ans. 

 

Ce nôest quôen 1990 que Serge Bey et une poign®e de passionn®s reprendront le flambeau de lôabb® 

en fondant le « Club de lôEpagneul de Saint-Usuge è. Mais il faudra encore treize ann®es dôefforts 

pour enfin obtenir la reconnaissance officielle de la race en Janvier 2003 par la Société Centrale 

Canine. Le troisième chapitre leur est dédié. 

 

Chaque jour, le club îuvre pour ®tendre la renomm®e de ce t®moin vivant du patrimoine bressan. 

Reconnu officiellement au livre des origines françaises depuis janvier 2003, lôEpagneul de Saint-

Usuge est pourvu dôun standard morphologique et dôun standard de travail stricts. Les effectifs sont 

en constante augmentation et la race peut aujourdôhui se targuer de poss®der des individus au sein 

de pays étrangers. Les activités du club et lô®volution de cette race en plein essor sont présentés 

dans le quatrième et dernier chapitre. 
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  PREMIER CHAPITRE    

Ce que lôon connait de 

lôEpagneul de Saint-Usuge avant 

lôabb® Billard 
 

 

Histoire des épagneuls 

 

Témoignages permettant de dire quôune population originale existe dans la région : lô®pagneul de 

Saint-Usuge 

 

Etat de la population après la seconde guerre mondiale 
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1.1. Histoire des épagneuls 

1.1.1. Signification du mot « épagneul » 

 

Pendant longtemps lôorigine des ®pagneuls ®tait sujette à controverse.  

En 1387, dans Le livre de la chasse, Gaston Phoebus, seigneur de Béarn et comte de Foix, les disait 

venir dôEspagne : « Il y a une autre esp¯ce de chiens quôon appelle chiens dôoiseau et ®pagneuls, 

parce que cette esp¯ce vient dôEspagne, bien quôil y en ait en dôautres pays. ». Peu de temps après, 

en 1393, on peut lire dans le Ménasgier de Paris : « Que lôespreveteur (le chasseur ¨ lô®pervier) se 

garnisse dôespaignols. ». En 1576, dans son îuvre Of English Dogs, le britannique Johannes Caïus 

ajoute : « Les gens du peuple les appelant par un seul nom, les Spaniels. Car cette sorte de chien 

vient originellement et avant tout dôEspagne. » (COLLIN, 2003). 

Cependant, les preuves historiques dôun berceau dans la péninsule ibérique font défaut. De plus, 

cette race se fait rare de nos jours en Espagne où on les appelle par ailleurs « perro inglese » (chien 

anglais). Face à de telles constatations, il est difficile de prêter foi à cette théorie (DECHAMBRE, 

1921). 

 

La traduction du mot « épagneul » en « espagnol » serait  donc  une traduction maladroite et hâtive. 

Il semblerait en effet que le mot « épagneul » soit, en réalité, la déformation du verbe 

« sôespaigner » qui, en vieux français, signifie « se coucher » ; « sôabaisser sur le sol », rappelant la 

fonction première de ce chien dôarr°t par excellence (COLLIN, 2003 ; LE LOUARN, 1983). 

 

1.1.2. Epagneuls français, oui, mais avec du sang arabe ! 

 

Toujours dans son ouvrage de 1387, Gaston Phoebus affirme : « Et comme on le dit Lévrier de 

Bretagne, les chiens dôoiseaux viennent dôEspagne, et leur nature est d®termin®e par leur mauvaise 

origine. » (COLLIN, 2003). 

Citation pour le moins amusante à relever car, partisan dôune origine espagnole, lôauteur y ®voque 

paradoxalement les fondements dôune nouvelle th®orie. En effet, la plupart des auteurs sôaccordent 

aujourdôhui à dire que les origines de lô®pagneul sont ¨ rechercher, non pas dans la péninsule 

ibérique, mais ¨ lô®poque des croisades au XII¯me si¯cle. Devant chasser pour se nourrir tout au 
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long du voyage vers la terre sainte, les chevaliers auraient amené avec eux des braques et des 

griffons pour leur faciliter la tâche. Une fois sur place, ces chiens se seraient reproduits avec des 

lévriers chargés de suivre les caravanes et de garder les dromadaires (Figure 1). Ce sang arabe 

aurait conf®r® ¨ lô®pagneul de la vitesse et de la finesse, deux qualit®s indispensables ¨ son r¹le de 

chien dôarr°t (LEBOURG 1994 ; LE LOUARN, 1983). Cette origine est cependant, pour le moins, 

sujette à caution. 

 

Figure 1: L'épagneul, une race issue des croisades (LEBOURG, 1994) 

 

 

1.1.3. Lô®pagneul au Moyen-âge 

 

Il semblerait bien que, dès les premiers temps de la création de la race, celle-ci fut adaptée 

exclusivement à la chasse du petit gibier dont elle devait faciliter lôapproche et la capture 

(OBERTHUR, 1949). 

Lô®pagneul ®tait utilis® dans deux grands types de chasse.  La première méthode était la chasse au 

filet, utilisée par les valets et les classes sociales peu fortunées. Le chien devait se coucher  à plat 

ventre ¨ proximit® du gibier quôil avait rep®r®, permettant au chasseur de lancer un filet ®pervier 

lesté de plomb sur ce dernier et sa proie. Pr®cisons dôailleurs, quôen vieux fran­ais, ces filets se 

nommaient « rets è, dôo½ le terme de chien dôarr°t (LE LOUARN, 1983). 

Les nobles, quant à eux, utilisaient ce chien pour la chasse au faucon. La tâche du chien était de 

trouver le gibier qui ®tait ensuite attrap® et immobilis® par le faucon jusquô¨ ce que son ma´tre le 



13 

 

récupère. Cette m®thode de chasse donnera ¨ lô®pagneul un autre surnom : chien « dôoysel » 

(dôoiseau) (COLLIN, 2003 ; LE LOUARN, 1983). 

A la fin du XV¯me si¯cle et au d®but du XVI¯me si¯cle, lôapparition des armes ¨ feu amorce le 

déclin de la fauconnerie, mais la chasse au chien dôarr°t se d®veloppe en se d®mocratisant ¨ tel point 

quôen 1578, jugeant la chasse au chien dôarr°t trop efficace et risquant de concurrencer la chasse ¨ 

courre, la noblesse d®cida de lôinterdire au peuple. Pass® cette date, seul le roi et les grands 

seigneurs avaient le privil¯ge de chasser ¨ lôaide de chiens courants ou de chiens « couchants », 

autre dénomination du chien dôarr°t (COLLIN, 2003 ; LE LOUARN, 1983). 

 

1.1.4. Le XIXème siècle : naissance des races dô®pagneul 

 

Côest ¨ partir du XIXème siècle, avec la révolution française et lôabolition du privilège de la chasse 

que lô®pagneul, qui jusquô¨ cette ®poque nô®tait que de type ç français » se développe. Les anglais 

fortun®s qui nô®taient pas de grands propriétaires terriens avaient quelques difficultés à chasser dans 

leur pays, car cette activité était quasiment réservée à la noblesse, propriétaire de terres immenses. 

Ces britanniques venaient donc en France chasser dans les forêts de Bretagne et de Normandie, 

accompagnés de leurs Setters, Springers et Pointers, quôils laissaient, pour des raisons pratiques, en 

pension sur place pendant lôintersaison. Ceux-ci furent accouplés par les chasseurs français à leurs 

®pagneuls afin de leur insuffler quelques unes des qualit®s quôils prisaient chez les chiens anglais. 

Ces croisements donneront naissance aux différente races dô®pagneuls que nous connaissons 

aujourdôhui (Tableau 1, Figure 2) (LEBOURG 1994 ; LE LOUARN, 1983). 

 

Tableau 1: Les croisements à l'origine des différentes races d'épagneul (LEBOURG 1994 ; LE 

LOUARN, 1983) 

 

wŀŎŜǎ ŀƴƎƭŀƛǎŜǎ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ Řǳ ŎǊƻƛǎŜƳŜƴǘ wŀŎŜ ŘΩŞǇŀƎƴŜǳƭ ǇǊƻŘǳƛǘŜ 

Setter Irlandais 

Epagneul de Pont-audemer 
English Water Spaniel 

Field Spaniel 

Epagneul Breton 
English springer spaniel 

Setter anglais 

Setter irlandais 

Setter Gordon Epagneul bleu de Picardie 
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Figure 2 : Localisation des différents croisements à l'origine des différentes races d'épagneul 

(LEBOURG 1994) 

 

 

Il semblerait que les Epagneuls de Picardie ne proviennent pas de croisements anglais, mais de 

croisements avec des chiens de berger et des mâtins régionaux. Le Bleu de Picardie aurait ensuite 

été obtenu en apportant au Picard du sang de Setter Gordon (LE LOUARN, 1983). Mais cette 

affirmation nôest pas univoque et d®pend des auteurs. 

 

Les diff®rentes races dô®pagneul ®voqu®es sont pr®sent®es dans les figures 3 ¨ 8. 

 

Figure 3: Epagneul français (COURREAU, 2010) 
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Figure 4 : Epagneul picard (COURREAU, 2010) 

 
 

Figure 5 : Epagneul bleu picard (COURREAU, 2010) 

 
 

Figure 6 : Epagneul breton (COURREAU, 2010) 
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Figure 7 : Petit Münsterlander (COURREAU, 2010) 

 
 

Figure 8 : Epagneul de Pont-Audemer (Site officiel du club de lô®pagneul Picard, du Bleu de 

Picardie et du Pont-Audemer) 
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1.2. T®moignages permettant de dire quôune population originale existe 

dans la région : lôEpagneul de Saint-Usuge 

1.2.1. 1936, la naissance dôun nom : Epagneul de Saint-Usuge 

 

Côest en 1936 quôapparait pour la premi¯re fois en France le nom dôEpagneul de Saint-Usuge à 

lôoccasion dôune exposition canine ¨ Louhans (Figure 9) en Saône-et-Loire, au cours de laquelle 

neuf individus de cette race avaient été présentés.  

Figure 9 : Histoire du Saint-Usuge en quatre lieux 

 

 

Lôun dôeux gagna dôailleurs la premi¯re place du concours de chiens dôarr°t. D®j¨ ¨ lô®poque, cette 

vari®t® dô®pagneul bressane ®tait sur le d®clin et oubli®e de la cynophilie officielle. Le docteur 

Guillemin, ¨ lô®poque juge dôexposition de chiens du septi¯me groupe pour la Société Centrale 

Canine, demanda ¨ lôun des propri®taires de quelle race il sôagissait. Ce dernier lui répondit que 

cô®tait un ®pagneul de la r®gion, du village de Saint Usuge (déformation patoise de Saint Eusèbe), 

en Bresse bourguignonne. Ainsi ®tait n® lôEpagneul de Saint-Usuge (Site de lôEpagneul de Saint-

Usuge, 2013 ; Revues du Club de lôEpagneul de Saint-Usuge). 

Des articles de journaux locaux de lô®poque ®voquant ce rassemblement canin et citant ¨ plusieurs 

reprises lôEpagneul de Saint-Usuge sont présentés dans les annexes 1 à 4. 
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1.2.2. Les preuves dôune existence d¯s le XVI¯me siècle 

 

Avant cette date, les témoignages se font rares.  

 

Au XVIIIème siècle, Britd Bernard de Flandres peint un  tableau de chasse dans lequel le chien 

repr®sent® ressemble ¨ sôy m®prendre à un Epagneul de Saint-Usuge (Figure 10) (Site de lôEpagneul 

de Saint-Usuge, 2013). 

 

Figure 10 : Tableau de chasse de BRTID Bernards de Flandres au 18e siècle (Site de l'Epagneul de 

Saint-Usuge) 

 

 

En 1838, le Comte de Reculot, noble franc-comtois, signale dans ses Souvenirs de chasse au marais, 

parus dans le Journal des chasseurs, les qualités de ce petit épagneul bressan (Site du club de 

lôEpagneul de Saint-Usuge, 2013). 

 

James Coninch, président de  La réunion des amateurs de chiens dôarr°t fran­ais, écrit le paragraphe 

suivant dans le Journal des éleveurs en 1889 : « La v®ritable couleur de lô®pagneul me parait °tre le 

blanc et marron avec de grandes tâches et mouchetures marron ; le marron et le gris est plutôt la 

couleur du Pont-Audemer, mais il est incontestable quôil y a toujours eu des ®pagneuls marron. M. 
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de la Rue dit lui-même que le premier chien qui ait été donné à Miss, la chienne dont est sortie la 

race Saint-Germain, était un épagneul marron.  Il y a eu pendant longtemps dans les environs du 

Havre, chez les chasseurs au marais, une race dô®pagneuls marron, qui ®tait excellente en chasse et 

quôils ont laiss® ¨ peu pr¯s se perdre depuis peu. Un de mes amis poss®dait, il y a vingt ans, un 

chien de cette couleur qui repr®sentait exactement lôancien type, il ®tait remarquable en chasse : il 

excellait en effet en plaine, au marais sur la bécassine, au bois, et dans les ajoncs les plus fourrés 

où il arrêtait et levait plus de lapins que tous les bassets réunis. » 

 

Toujours en 1936, le docteur Guillemin remarque que les chiens présentés étaient « le portrait 

frappant des chiens de perdrix que représentent les veilles tapisseries des Gobelins de divers 

ch©teaux dôAvignon et du palais des Papes » (Site du club de lôEpagneul de Saint-Usuge, 2013). 

 

1.2.3. Théories sur lôorigine du Saint-Usuge 

 

Mais dôo½ vient en r®alit® ce petit ®pagneul ? Pour le Dr. Longin, il sôagirait dôune forme naine de 

lô®pagneul fran­ais, s®lectionn®e ¨ la campagne car moins co¾teuse ¨ nourrir. Pour dôautres, comme 

le docteur Guillemin, juge au concours de Louhans en 1936, il serait lôancienne race de lô®pagneul 

fran­ais qui sôest conserv®e intacte dans ce coin recul® de la Bresse bourguignonne (Site du Club de 

lôEpagneul de Saint-Usuge, 2013 ; Revues du Club de lôEpagneul de Saint-Usuge). 

1.3. Etat de la population après la seconde guerre mondiale 

1.3.1. Un déclin entamé dès le début du XXème siècle 

 

Déjà en 1930, la race ®tait tomb®e au plus bas. Lôam®lioration des performances des armes ¨ feu et 

des munitions avait modifiée peu à peu les pratiques de chasse, poussant les chasseurs bressans à 

accorder leurs int®r°ts ¨ dôautres races canines (HERMANS, 2002 ; Revue du Club de lôEpagneul 

de Saint-Usuge, 1995-1996). 

 

Le premier à tenter un sauvetage de la race fut un certain docteur Longin, juge dijonnais du 

septième groupe pour la Société Centrale Canine (La revue de Cynophilie française, 1936).  
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Côest ¨ lui en particulier que lôon doit les neufs individus pr®sent®s au concours canin de Louhans 

en 1936 et le tout premier standard de la race, présenté ci-dessous. 

 

« Dans lôensemble, côest une b°te de petite taille, de forme tr¯s harmonieuse et tr¯s parfaite, robuste, 

élégante, plus médioligne que bréviligne. Elle a de 0,48m à 0,50m au garrot, 0,52m de longueur, 

avec un périmètre thoracique excellent de 0,59m. 

Tête. ï Museau effilé par manque de babines, lèvres minces et serrées (les vieux chasseurs parlent 

de museau de renard), truffe marron bien sortie, chanfrein droit se reliant en pente douce à un crâne 

nettement surélevé ; longueur du crâne : 11cm ½ ; chanfrein : 8cm ; le diamètre transversal est 

moindre que le diamètre sagittal, donnant au crâne une forme ovale. 

Yeux. ï Noisette, foncés, de dimension moyenne, non saillants. 

Oreilles. ï En position moyenne, plates, triangulaires, bien frangées, la frange atteignant lôextr®mit® 

du museau ; le lobe de lôoreille restant nettement en arri¯re de la truffe. 

Cou. ï Bien sorti. 

Poitrine. ï Bien descendue au niveau du coude ; profonde, moyennement large ; côte moyennement 

arrondie, ni plate, ni ronde. 

Dos. ï Très bien soutenu et droit. 

Croupe. ï Assez oblique, queue attaché bas, bien fournie de poils. 

Membres antérieurs. ï Epaule très longue et très oblique ; une ligne passant au devant des pattes 

laisse en avant tout le cou et le quart de la poitrine ; paturons courts et droits. 

Membres postérieurs. ï Cuisse longue et très descendue, jarrets coudés, pieds allongés. 

Robe. ï Marron et blanc, avec tiquetures marron, marques fauves au-dessus des yeux et au museau ; 

étoile blanche au front ; poil doux, fourni et assez long. Les couleurs peuvent être autres : on doit 

admettre une robe très tiquetée de marron avec de grandes tâches marron lavé tirant sur le jaune. » 

(LONGIN, 1936). 

 

Malheureusement, la seconde guerre mondiale mit définitivement fin à ses efforts (HERMANS, 

2002). 

 

Une seule photographie de lô®poque nous est parvenue, conservée au sein de la famille de Lucien 

Cabut, propriétaire de Dick, qui fut le chien vainqueur du concours de 1936. Celle-ci présente 
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certains membres de la famille, accompagnés de la chienne Dolly, née en 1939, probablement issue 

dôune port®e de Dick. 

Figure 11: Dolly, née en 1939 (CABUT, 2013) 

 

 

1.3.2. 1945, lôamorce dôun ultime sauvetage  

 

Ce nôest quôen 1945 quôun certain Robert Billard, jeune abbé, devenu curé de la petite commune de 

Savigny-en-Revermont apr¯s sa lib®ration dôun camp de prisonniers de guerre, allait lancer un 

second sauvetage de la race. Chasseur de bécasse passionné, il avait entendu parler de ce petit 

épagneul bressan et de ses qualités exceptionnelles. Il décida donc de contacter la Société Centrale 

Canine afin de sôen procurer un. Cette derni¯re lôattrista en lui affirmant que la race avait disparu 

depuis lôexposition sp®cialis®e de 1936 ¨ Louhans (HERMANS, 2002 ; Site du Club de lôEpagneul 

de Saint-Usuge, 2013 ; Revue du Club de lôEpagneul de Saint-Usuge 1995-1996).  

Sans se d®courager, lôabb® Billard partit à la recherche de spécimens de fermes en fermes. A cette 

®poque, il ne restait quôune dizaine de sujets, dont un grand nombre de chiennes trop vieilles pour 

reproduire ou abâtardies (Site du club de lôEpagneul de Saint-Usuge, 2013). 

Ce nôest quôen  1946 que ces efforts furent récompensés, tombant par hasard, dans une ferme du 

petit village de le Fay sur une jeune chienne assez pure correspondant au standard de 1936. Peu 

fortuné, il décida de vendre sa montre en or à son frère et acheta la chienne quôil baptisa 



22 

 

Poupette (Figure 12). Séduit par ses qualités à la chasse, il entreprit la reconstruction de la race en 

1947 (Site du Club de lôEpagneul de Saint-Usuge, 2013). 

Figure 12 : Poupette en 1947 (BILLARD, 1980) 
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DEUXIEME CHAPITRE 

Lôîuvre de lôabb® Billard 

Les géniteurs à la base de la reconstruction 

 

Les pratiques ¨ la lumi¯re des carnets dô®levage 

 

Lô®volution de la population sous lôabb® 
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2.1. Les géniteurs à la base de la reconstruction (BILLARD, 1980) 

 

Côest ¨ partir de Poupette que d®marre la reconstruction en 1947. Pour cela, lôabb® a besoin 

dôacqu®rir un m©le. Ce nôest pas sans peine quôil trouve Dick, un fils du chien Braco, appartenant à 

M. Cabut, qui avait gagné le premier prix au concours de Louhans en 1936 comme indiqué en 

annexe 4. Lôabb® utilisera aussi Top, le frère de Poupette avec lequel celle-ci ne produira quôune 

seule portée en 1949. 

 

A lôoccasion de la premi¯re port®e entre Poupette et Dick en 1947, lôabb® Billard entame la 

r®daction dôun carnet dô®levage quôil ne c¯dera ¨ son successeur, Serge Bey, quôen 1980. 

Côest dans ce carnet que seront not®s lôensemble des croisements quôil effectuera en 33 ans, ainsi 

quôun descriptif ¨ la fois physique et comportemental des chiots obtenus. Une copie de ce carnet 

dô®levage est présentée en annexe 5. 

 

 Dick, Poupette et Top, ¨ d®faut dô°tre de pure race, on ®t® choisis par lôabb® pour leur 

correspondance avec le standard de 1936 et leurs compétences pour la chasse. En effet, Poupette et 

Top ont un père Epagneul breton et Dick est croisé Cocker à la seconde génération.  

 

2.2. Les pratiques ¨ la lumi¯re des carnets dô®levage (BILLARD, 1980) 

 

Pendant 33 ans, lôabb® va sôattacher avec t®nacit® ¨ la reconstruction de la race, ®liminant avec 

rigueur les impuret®s, les tares et les imperfections, dans le but dôobtenir des chiens tous fid¯les au 

standard de 1936. Il élèvera près de 250 chiens dans le poulailler de son presbytère de Savigny-en-

Revermont. 

« Que dôefforts a-t-il consenti depuis sa première chienne Poupette. Plus de 170 chiots quôil a 

élevés dans le chenil installé à Savigny, dans un ancien poulailler ! Le plus dur a été, non pas tant 

dô®lever, mais de s®lectionner, dô®purer, dô®liminer avec rigueur les impuret®s, les d®viations, les 

tares, les imperfections. A partir de sujets croisés, il a dû infatigablement faire les choix 

quôimposait la régénérescence de la race. Pour le renouvellement du sang, car les saint-usuge 

étaient peu nombreux, faire couvrir les chiennes dans de bonnes conditions était problématique. Il a 
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fait appel aux cousins, tels les épagneuls picards, quitte à ne conserver de la portée que ceux 

présentant les strictes caractéristiques du saint-usuge. » (HERMANS, 2002). 

 

2.2.1. Le spectre de la consanguinité 

 

En 1947, la situation des Epagneuls de Saint-Usuge est dramatique. Leur population nôest r®duite 

quô¨ une dizaine dôindividus, pour la plupart abâtardis ou trop âgés pour reproduire. Côest avec 

difficulté que lôabb® fait lôacquisition de Dick, Poupette et Top qui seront ses trois seuls 

reproducteurs dans les premiers temps. 

 

Déjà ¨ son ®poque, lôabb® Billard ®tait sensibilis® aux probl®matiques concernant la consanguinit®. 

On peut dôailleurs relever certaines remarques sur le sujet dans son propre cahier dô®levage. En 

1949, il produit une portée entre Poupette, et son frère Top. De ce croisement naîtront 4 chiots : 

Xafal, Xicka, Stop et Top. Au bas de la page sont inscrites les annotations suivantes : « Top, le 

mâle, étant le frère de la mère, la consanguinité a peut-être joué. Stop, de M. Roger Mourreau, a 

®t® malade, m®chant, nôa fait que roder. Xicka est restée anormale, nôa pas eu ses r¯gles en 

1953. ». 

 

Côest pourquoi, il introduira r®guli¯rement du sang neuf dans ses croisements. Tout dôabord, en 

effectuant des croisements entre ses propres reproducteurs et dôautres Saint-Usuge, plus ou moins 

abâtardis : Mirette à partir de 1954, Bobby et Gyp en 1958, Gyka en 1960, Grace et Igor en 

1961, Rosa en 1963, Mina, Miss et Irac en 1967, Mickey en 1968  et Dolly en 1978.  

Constatant que le standard de lôEpagneul de Saint-Usuge, définit en 1936 par le Dr Longin, était 

pratiquement identique ¨ celui du petit M¿nsterlªnder, lôabb® Billard se rendit en 1962 en 

Allemagne pour y faire lôacquisition de Bianca Von der Rumerburg (Figure 13), lui permettant une 

fois de plus de réduire drastiquement la consanguinité dans son élevage, tout en conservant des 

chiots fidèles au standard. 
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Figure 13 : Bianca von der Römenburg en 1963 (BILLARD, 1980) 

 

 

De la même façon, en 1976, il introduit dans ses croisements Jeff, un Epagneul Bleu de Picardie. 

 

La figure 14 est un arbre généalogique produit ¨ partir du carnet dô®levage de lôabb® Billard. Il 

repr®sente lôensemble des croisements effectu®s dans lô®levage de Savigny-en-Revermont.  

 

Seuls les noms des chiens ayant produit au moins une portée sont cités, dans le cas contraire, seul le 

nombre de chiots produits dans la totalité des croisements entre deux individus sont indiqués. 

Les chiens marqu®s dôun rond noir sont les reproducteurs ®trangers ¨ la lign®e de lôabb® et qui ont 

permis de r®duire et contr¹ler le taux de consanguinit® au sein de lô®levage. Rappelons que deux 

dôentre eux, Bianca et Jeff, ne sont pas des Epagneul de Saint-Usuge mais respectivement de race 

Petit Münsterländer et Bleu de Picardie. 

 

Le tableau 2 présente le détail des portées produites chaque année en indiquant les reproducteurs 

utilisés, le nombre de chiots produits et si ces croisements ont permis dôacqu®rir un chien dont les 

qualités génétiques étaient suffisantes pour en faire un nouveau géniteur. 

 

En annexe 6 sont recens®s les pedigrees des premiers reproducteurs de lôabb® et de tous ceux quôil 

va lui-même produire et utiliser : Dick, Poupette, Top, Diane, Sta, Youka, Stop, Yako, Yoghi, 

Yoyo, Cador, Ceres, Frae, Foggie, Gina, Hiram, Heidi, Nouchka, Jimiss, Java, Briffault, Mick, 

Maga, Nina, Nadia, Ouka, Olaf  Ouki, Ooma, Qualine et Urie.  
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Figure 14 : Arbre généalogique de l'élevage de l'abbé Billard 
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Tableau 2 : Détail des portées produites par l'abbé Billard 

Année Père Mère Chiots produits 
Chiots sélectionnés pour la 

reproduction 

1947 DICK POUPETTE 4  

1948 DICK POUPETTE 5 DIANE STA 

1949 TOP POUPETTE 4 STOP 

1950 DICK POUPETTE 6 YOUKA 

1950 DICK DIANE 5 YAKO YOGHI YOYO 

1950 DICK STA 3  

1952 DICK POUPETTE 2  

1952 YOGHI YOUKA 9  

1953 YOGHI YOUKA 8  

1953 DICK POUPETTE 10  

1953 YOGHI Chienne M. Tricot 1  

1953 YOGHI Chienne M. Buguet 5 CADOR CERES 

1953 YOGHI DIANE 8  

1953 YOYO MISS 2  

1954 YOGHI YOUKA 8  

1954 STOP CERES 9  

1954 STOP DIANE 7  

1954 YAKO MIRETTE 5  

1955 YOGHI DIANE 6  

1956 STOP YOUKA 11 FRAE FOGGIE 

1957 STOP YOUKA 6 GINA 

1958 BOBBY YOUKA 10 HIRAM HEIDI 

1958 GYP FOGGIE 8 NOUCHKA 

1959 CADOR DIANE 5  

1960 FRAE GYKA 9  

1960 GYP GINA 2  

1960 HIRAM HEIDI 9 JIMISS 

1960 CADOR DIANE 2 JAVA BRIFFAULT 

1961 GYP HEIDI 8  

1961 HIRAM GRACE 6  

1962 IGOR HEIDI 9  

1962 IGOR JIMISS 4  

1963 HIRAM BIANCA 6 MICK MAGA 

1963 HIRAM ROSA 3  

1964 GYP FOGGIE 8 NINA NADIA  

1965 HIRAM MAGA 15  

1965 HIRAM JAVA 6 OUKA 

1965 MICK NINA 8 OLAF OUKI OOMA 

1967 BRIFFAULT NOUCKA 2  

1967 IRAC MINA  3  

1967 IRAC OUKA 10 QUALINE 

1967 HIRAM NADIA  12  

1967 HIRAM MISS 2  

1968 MICKEY OUKA 7  

1969 IRAC OOMA 9  

1969 OUKI OUKA 7  

1970 OLAF OUKA 9 URIE 

1976 JEFF QUALINE 9  

1977 JEFF QUALINE 1  

1978 URIE DOLLIE 3  

1980 OLAF NINA 11  
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Les notes tr¯s pr®cises que lôabb® Billard a laissées dans son carnet permettent dôillustrer en chiffres 

la consanguinité au sein de son élevage. 

Du fait du manque dôinformation les concernant, nous consid®rerons que les Epagneuls de Saint-

Usuge, non issus de lô®levage de Savigny-en-Revermont, utilisés pour la production de certaines 

port®es ne poss¯dent pas dôanc°tre commun avec les chiens de lôabb®. Cette assertion est tr¯s 

probablement fausse compte tenu du très faible effectif de 1947 et aura pour conséquence une sous-

estimation des taux de consanguinité des portées. 

 

La figure 15 est une représentation graphique du taux de consanguinité au sein des portées produites 

par lôabb® Billard de 1947 ¨ 1980. 

 

Figure 15 : Taux de consanguinité des portées de 1947 à 1980 (Production personnelle) 

 

 

 

Les premières portées entre 1947 et 1948 sont issues du croisement entre Poupette et Dick, que lôon 

considère de manière abusive comme ne faisant pas partie de la même lignée. Le taux de 

consanguinité des premiers chiots produits est donc nul. Lôabb® tenta une fois de croiser Poupette et 

son fr¯re Top, mais fut tr¯s d®­u du r®sultat quôil imputa en grande partie ¨ la forte consanguinit® 

engendr®e par un accouplement entre un fr¯re et une sîur. 

 

A la génération suivante, les problèmes de consanguinité furent beaucoup plus importants. Ne 

disposant que des chiots issus de lôaccouplement entre Dick et Poupette ou Top et Poupette, lôabb® 
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ne pouvait effectuer que des accouplements entre fr¯re et sîurs ou entre parents et enfants. Ceci eu 

pour conséquence une explosion du taux de consanguinité à 25%. 

Côest pourquoi, ¨ partir de 1953, lôabb® d®cida dôintroduire dans sa g®n®tique des Saint-Usuge non 

issu de son élevage. En 1953, un croisement entre son chien Yoghi et deux chiennes étrangères à 

son élevage permirent de produire deux portées dont le taux de consanguinité est considéré comme 

quasi nul. Mais, satisfait de la génétique des enfants de Poupette, Dick et Top, il continue à 

effectuer des croisements entre fr¯res et sîurs ou demi-frères et demi-sîur jusquôen 1958, tout en 

introduisant de temps en temps dôautres Saint-Usuge dans les croisements afin de faire chuter 

drastiquement le taux de consanguinité (Chienne de M. Tricot en 1953, chienne de M. Buguet en 

1953, Miss en 1953, Mirette en 1954, Bobby en Gyp en 1958). 

 

A partir de 1958, la grande majorit® des croisements de lôabb® sont issus dôun de ses reproducteurs 

et dôun autre chien non issu de son ®levage. Hormis en 1959 et en 1960 o½ il d®cide dôaccoupler 

Cador et sa grand-mère Diane, en 1960 avec le croisement de Hiram et sa sîur Heidi, en 1965 avec 

Hiram et sa fille Maga et en 1980 avec Olaf et sa m¯re Nina. Ces croisements dôindividus tr¯s 

proches sur le plan de la généalogie expliquent les pics de consanguinité observés ces années là. 

 

Entre 1965 et 1968, Billard va aussi produire 6 portées issues uniquement de reproducteurs de son 

élevage mais suffisamment éloignés pour produire des chiots dont le taux de consanguinité ne 

dépasse 12.5%. 

 

Avec un taux de consanguinité très important dès la deuxième génération du fait du manque de 

g®niteur, lôabb® Billard va tr¯s vite comprendre lôimportance dôintroduire dans ses croisements des 

chiens extérieurs à son élevage. Pour cela, il usera de Saint-Usuge des environs plus ou moins 

abâtardis mais aussi de chiens appartenant à une autre race comme Bianca, le petit Münsterlandër et 

Jeff le Bleu de Picardie. 
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2.2.2. Techniques dô®levage et s®lection des reproducteurs (BILLARD, 1980) 

2.2.2.1. Surreprésentation de certains reproducteurs 

 

Le tableau 3 ci-dessous énumère le nombre de portées effectuées et de chiots produits pour chaque 

reproducteur (entre parenthèses). 

 

Tableau 3 : Portées et chiots produits en fonction des reproducteurs 

 

 
DICK TOP YOGHI YOYO STOP YAKO CADOR BOBBY GYP FRAE HIRAM IGOR MICK BRIFFAULT IRAC MICKEY OUKI OLAF URIE JEFF  

POUPETTE 5 (21) 1 (4) 
                  

6 (25) 

DIANE 1 (5) 
 

2 (14) 
 

1 (7) 
 

2 (4) 
             

6 (30) 

STA 1 (3) 
                   

1 (3) 

YOUKA 
  

3 (25) 
 

2 (17) 
  

1 (9) 
            

6 (51) 

MIM  
   

1 (2) 
                

1 (2) 

CERES 
    

1 (9) 
               

1 (9) 

MIRETTE 
     

1 (5) 
              

1 (5) 

FOGGY 
        

2 (12) 
           

2 (12) 

GYKA 
        

1 (2) 1 (9) 
          

2 (11) 

GINA 
        

1 (2) 
           

1 (2) 

HEIDI 
        

1 (4) 
 

1 (9) 1 (9) 
        

3 (22) 

GRACE 
          

1 (6) 
         

1 (6) 

BIANCA 
          

1 (5) 
         

1 (5) 

JIMMISS 
           

1 (4) 
        

1 (4) 

ROSA 
          

1 (3) 
         

1 (3) 

MAGA 
          

1 (15) 
         

1 (15) 

JAVA 
          

1 (6) 
         

1 (6) 

NINA 
            

1 (8) 
       

1 (8) 

NOUCHKA 
             

1 (2) 
      

1 (2) 

MINA  
              

1 (3) 
  

1 (11) 
  

2 (14) 

OUKA 
              

1 (10) 1 (7) 1 (7) 1 (8) 
  

3 (32) 

NADIA  
          

1 (12) 
         

1 (12) 

MISS 
          

1 (2) 
         

1 (2) 

OOMA 
          

1 (9) 
         

1 (9) 

QUALINE 
                   

2 (10) 2 (10) 

DOLLY 
                  

1 (3) 
 

1 (3) 

 
6 (29) 1 (4) 5 (39) 1 (2) 4 (35) 1 (5) 2 (4) 1 (9) 5 (20) 1 (9) 9 (67) 2 (13) 1 (8) 1 (2) 2 (13) 1 (7) 1 (7) 2 (19) 1 (3) 2 (10) 58 (305) 
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Sur 26 femelles utilis®es pour la reproduction, 17, soit plus de 65% nôont produit quôune seule 

portée. 3 (11,5%) ont produit 2 portées, 2 (7,7%) ont produit 3 portées et trois femelles ont été 

largement privilégiées : Poupette avec 25 chiots en 6 portées, Diane (Figure 16), fille de Poupette et 

de Dick, avec 30 chiots produits en 6 portées et Youka (Figure 17), sa sîur, avec 51 chiots produits 

en 6 portées. A elles seules, elles ont effectué 18 portées, soit 31% des portées et produit 106 chiots, 

soit près de 35% des chiots. 

Figure 16 : Diane en 1950 (BILLARD, 1980) 

 

 

 

Figure 17 : Youka en 1952 (BILLARD, 1980) 

 

 

 














































































































































